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Texte du mois 

 
Un passage biblique est interprété tous les mois, 

ce mois-ci par Jean-Marc Ischer 
 

Texte de juillet 2022 
 
« Jésus dit à Judas : ‘Ce que tu as à faire, fais-le vite.’ » Jean 13 : 21-30 
 
Judas… Il faut se rendre à l’évidence, Judas est aussi célèbre que 
Jésus ! Célèbre parce qu’il est un disciple qui a « vendu » son 
maître, célèbre parce qu’il a livré notre Seigneur pour être crucifié ! 
Que de pages ont été écrites sur ce personnage, sur son caractère, 
sur ses motivations à trahir. Judas, dont Jésus n’a pas peut-être 
répondu à ses attentes. Judas, le trésorier des disciples devenu 
peut-être un peu pingre. Judas, qui se laisse mener par Satan, ce 
qui l’amène à trahir et à se sortir du groupe des disciples.  

Judas… 

Pourtant, l’acteur principal de ce récit n’est pas Judas, mais bien Jésus. Jésus, qui reste 
maître des événements. Dans le lavement des pieds, Il se montre comme le serviteur, 
comme celui qui se refuse à dominer, enjoignant les disciples à faire de même. Dans ce 
récit du partage du repas et du retrait de Judas, Jésus se laisse voir comme Celui qui se 
donne, et qui se donne volontairement. « ‘Ce que tu as à faire, fais-le vite’ : parole d’un 
homme qui est prêt, non d’un homme irrité » nous dit St-Augustin. Le geste de Judas a 
comme fonction de désigner au monde entier ce Roi des Juifs dont la seule autorité et le 
seul pouvoir sont de servir et non d’asservir, de donner et de se donner. C’est une remise 
en question fondamentale de toutes les formes de pouvoir autoritaire que l’on trouve dans 
les Etats, dans les groupes sociaux, dans les entreprises, parfois même dans les familles. 
Jésus se donne pour notre liberté, pour que nous nous sentions libres face aux tyrannies 
de tous ordres : libres face à l’argent, libres dans les liens affectifs, libres face à la peur. 
Mais liberté ne signifie pas rébellion, contestation ou désobéissance systématiques. La 
liberté ne signifie pas refuser toute autorité et toute contrainte. Elle est une liberté intérieure 
fondée dans le puits de confiance qu’est le lien avec le Ressuscité. 

Judas… Figure emblématique de la noirceur humaine et qui donne sur le moment 
l’impression de tout envahir et d’avoir le dernier mot. Il y a de quoi se laisser aller à la 
déprime. Mais après la nuit vient le jour : c’est la Bonne Nouvelle de Pâques, qui ouvre la 
porte à ‘l’espérance folle qui nous empêche de tomber du nid’, comme le chante Guy Béard. 
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